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La violence est actuellement dans de très nombreux discours et sur les écrans, que ce soit
pour la décrire ou évoquer la recherche d’apaisements. Existe-t-il des lieux ou des voies
permettant d’aborder, même d’une manière très partielle les moteurs de ce phénomène ou
ses remèdes ?

La violence est à l’évidence un phénomène de société et elle s’est manifestée de tous les
temps: violence au sein des familles, violence entre familles, violence entre personnes –
statut de la femme, esclavage… - violence entre pays – guerres – violences économiques
– usure, abus de position dominante… - violence d’Etat – peine de mort, fiscalité
abusive… - etc.

A cette violence s’oppose la recherche ou le rêve d’une société apaisée, ce qui implique
au moins deux réflexions:
1/ Ce rêve s’accompagne souvent d’un aveuglement à l’égard des violences de toute
nature qu’implique l’inserion d’un homme dans la collectivité ou la nature.
2/ Ce rêve s’accompagne aussi d’un jugement sévère à l’égard des bouffées de violence
qui affectent les victimes.

Est-il possible d’aborder le problème de la violence , de sa localisation, de son origine, de
son développement, de sa sanction ? La question a-t-elle un sens ? La socianalyse est-elle
une voie ?


